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CALOR EN BREF. 1917 : création à Lyon 8e (fers à repasser électriques) ; 1964 : ouverture de Pont-Evêque ; 1972 : rachat par Seb.  
Le site s'étend sur 45 000 m2 et emploie 680 personnes. 5 M de fers produits / an. 8 M€ investi par an sur le site.

À Pont-Evêque, en Isère, à côté de Vienne, sub-
siste la dernière usine de fers à repasser d’Europe. 

L’usine Calor, qui fête ses 60 ans cette année, bénéfi-
cie d’investissements réguliers de la part du Groupe 
Seb pour rester compétitive, en misant sur l’automa-
tisation, l’innovation et la décarbonation comme le 
montre le récent investissement dans une chaudière 
biomasse.
Pour Thierry de la Tour d’Artaise, président du Groupe 
Seb, cet anniversaire de l’usine Calor de Pont-Evêque 
était l’occasion d’un retour aux sources pour celui « qui a 
commencé dans le groupe il y a une trentaine d’années, 
chez Calor, en tant que directeur général ». Une usine qu’il 
connaît bien et qu’il a vu évoluer pour devenir aujourd’hui 
la seule usine en Europe – toutes marques confondues – à 
fabriquer des fers à repasser, des centrales vapeurs et des 
défroisseurs. Cette production made in France chère au 
Groupe Seb – le groupe compte encore 14 usines dans 
l’Hexagone – est notamment rendue possible (et com-
pétitive) par la forte automatisation du site, à la pointe 
de la technologie. Ce sont ainsi 200 robots et cobots 
qui cohabitent aux côtés des 680 collaborateurs du 
site pour produire, chaque année, 5 millions de fers aux 
marques Calor, Tefal et Rowenta. 75 % de la production 
part à l’export. « L’industrie française doit se concentrer 
sur des produits à forte valeur ajoutée », expliquait Thierry 
de la Tour d’Artaise à l’issue de la visite de l’usine. Chaque 
année, deux à trois nouveaux modèles sortent des lignes 
de fabrication, imaginés par les équipes de R & D.
50 millions d’euros investis. Ces cinq dernières années, 
l’usine de Pont-Evêque a bénéficié de 50 millions d’euros 
d’investissement dont 12 millions d’euros pour accueillir 
l’injection plastique, étape qui était jusqu’alors réalisée 

sur le site de Saint-Jean-de-Bournay, à une vingtaine de 
kilomètres. En 2020, les 39 presses à injecter et salariés 
ont été rapatriés à Pont-Evêque dans une extension de 
12 000 m2, portant la surface totale de l’usine à 45 000 m2. 
Les investissements concernent aussi la décarbonation 
du site. Dix presses hydrauliques ont été remplacées par 
autant de presses électriques, « soit une baisse de 70 % de 
la consommation électrique », explique Xavier Vacheron, 
le directeur du site qui vient aussi d’accueillir deux chau-
dières biomasse en remplacement de deux chaudières 
au gaz. « Cette nouvelle chaufferie permettra de réduire 
de 45 % l’empreinte carbone du site, soit une diminution 
d’environ 500 tonnes de CO2/an », poursuit le directeur. 
L’investissement de 1,6 million d’euros a bénéficié d’une 
subvention de 546 000 euros via le Fonds Chaleur de 
l’Ademe. L’industrie made in France, innovante et décar-
bonée, n’a pas dit son dernier mot ! IICORINNE DELISLE

Une santé de fer pour le site Calor  
de Pont-Evêque

Xavier Vacheron, directeur de l’usine Calor de Pont-Evêque, aux 
côtés de Thierry de la Tour d’Artaise, président du Groupe Seb. 
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RHÔNE ANALYSE
Mérieux Nutrisciences va passer 
le milliard de dollars
Mérieux Nutrisciences (pdg : Nicolas Cartier), 
acteur de la qualité, sécurité et durabilité des 
aliments, va débourser 360 M€ pour acquérir 
les activités d’analyses alimentaires de Bureau 
Veritas. L’accord porte sur les activités d’analyses 
alimentaires en laboratoire (analyses microbio-
logiques et chimiques, et tests moléculaires). 
Ces activités, qui répondent aux besoins des 
industriels de l’agroalimentaire, représentent 
un réseau de 34 laboratoires avec 1 900 colla-
borateurs répartis dans 15 pays des Amériques, 
d’Afrique et d’Asie-Pacifique. De plus, Mérieux 
NutriSciences est en discussion avancée avec 
AsureQuality, acteur reconnu de la sécurité 
alimentaire basé en Nouvelle-Zélande, pour 
poursuivre les joint-ventures actuellement exis-
tantes entre Bureau Veritas et AsureQuality en 
Australie et en Asie du Sud-Est.
Cette acquisition stratégique, soutenue par 
sa société mère, l’Institut Mérieux, permet à 
Mérieux NutriSciences d’atteindre un CA de 
1 Md$ et consolide sa position en tant que leader 
mondial des services d’analyses, d’inspection 
et de certification dans le secteur alimentaire. 

Mérieux NutriSciences est présent à travers un 
réseau de près de 140 laboratoires et plus de 
10 000 collaborateurs.

RHÔNE TRAVAUX PUBLICS
Un nouveau siège social  
pour Coiro à Saint-Priest
Spécialiste de l’aménagement urbain, la société 
de travaux publics Coiro (pdt : René Coiro) a 
programmé de se transférer sur un autre site 
de Saint-Priest. Actuellement installée au 
42 chemin de Revaison, la PME va se doter d’un 
nouveau siège social sur une parcelle située à 
l’angle de la rue du Dauphiné et du Boulevard de 
la Porte des Alpes. Au programme : l’édification 
d’un peu moins de 10 000 m2 de bâtiments. 
Le volet architectural a été confié au cabinet 
Urb1N installé à Lyon et à Bordeaux. Les pre-
miers coups de pioche pourraient être donnés 
dans le courant du second semestre 2025.
Fondée en 1947 par Charles Coiro, l’entreprise 
familiale et indépendante était à l’origine spé-
cialisée dans la réfection de pavés et de tran-
chées pour ses clients principaux, la ville de 
Lyon, Enedis et GRDF. Elle maîtrise aujourd’hui 
une vingtaine de métiers dans les domaines de 
l’environnement, de l’énergie, de la voirie, de la 

géodétection et des espaces verts au travers 
de la création de différentes filiales. Son diri-
geant actuel, René Coiro, est le président de 
la Fédération Régionale des Travaux Publics.
CA 2022 : près de 26,6 M€.

RHÔNE SERVICES NUMÉRIQUES
Alstom Villeurbanne va fournir 
l’informatique des futurs TGV 
Avelia Horizon à Proxima
Alstom annonce une commande de 12 TGV 
Avelia Horizon, destinés à la nouvelle compa-
gnie française Proxima, créée en juin dernier 
par Rachel Picard (ex-dirigeante de la SNCF) 
et Tim Jackson sur le marché des trains à 
grande vitesse. Les TGV Avelia Horizon sont 
capables de circuler à des vitesses supérieures 
à 300 km/h. Dans un premier temps, ces TGV 
devraient desservir Bordeaux, Nantes, Rennes, 
Angers et Paris, sous réserve des autorisations 
réglementaires nécessaires. Ce matériel de 
dernière génération permet de diminuer les 
coûts d’exploitation grâce à un nombre réduit 
de bogies, qui représentent 30 % du coût de 
la maintenance. Une plus grande capacité en 
termes de sièges, permet aussi d’abaisser le 
coût d’exploitation unitaire.

Première foncière privée française, Proudreed 
accélère le développement de ses parcs d’activi-

tés Veellage dans la région avec trois nouveaux pro-
grammes en préparation dans la Drôme à Valence, dans 
le Rhône à Saint-Laurent-de-Mure et en Isère à Fonta-
nil-Cornillon. Des investissements compris entre 10 et 
25 millions d’euros chacun.
À Valence, le projet dont la conception a été confiée au 
cabinet d’architecture Apside prévoit l’édification de cinq 
bâtiments globalisant 13 000 m² de surface. Il devrait voir le 
jour au sein de la ZA de Briffaut en lieu et place des anciens 
locaux du centre de tri de La Poste. Trois tranches de travaux 
sont prévues. La première concernant la démolition et le 
désamiantage des installations existantes devrait intervenir 
dans le courant de cet automne. La deuxième, qui porte 
sur l’édification des premiers bâtiments, est prévue dans 
le courant du premier trimestre 2025. La dernière phase 
pour les immeubles restants sera engagée à l’horizon 2026.
Le deuxième parc verra le jour à Saint-Laurent-de-Mure, à 
proximité de l’aéroport Lyon-Saint Exupéry. Conçu par le 
cabinet lyonnais Z Architecture, il sera composé de deux 
bâtiments de 6 000 m2 chacun. Les premiers coups de 
pioche sont imminents. La troisième opération menée à 
Fontanil-Cornillon réunira au total 15 000 m² de locaux d’ac-
tivités à horizon 2027 sur un terrain de 3 hectares racheté au 
groupe Schneider Electric. Une première tranche de travaux 
de 4 000 m² sera engagée prochainement.

Six Veellage dans la région. La marque Veellage exploite 
aujourd’hui une vingtaine de sites en France dont six dans 
la région Aura à Saint-Priest, Meyzieu, Dagneux, Dardilly, 
Saint-Quentin-Fallavier et Pierrelatte en cours de commer-
cialisation. Positionnée sur le secteur locatif, la foncière 
maintient sa croissance malgré le contexte économique 
peu favorable. « Avec la hausse des taux et une conjoncture 
économique défavorable, les entreprises ont à tendance 
à se reporter vers le secteur locatif : cela nous permet de 
maintenir notre taux de remplissage. La marque Veellage 
étant bien identifiée et dupliquée sur toute la France, nous 
suivons nos clients sur tout le territoire en leur proposant des 
produits à forte valeur architecturale et environnementale 
doublés de nombreux services. Chaque opération nécessite 
un montant compris entre 10 et 25 millions d’euros selon leur 
taille », conclut Nicolas Heintz, directeur du développement 
adjoint, basé à Lyon.IIP.B.

Le futur Veellage de 
Saint-Laurent-de-
Mure sera composé 
de deux bâtiments de 
6 000 m2 chacun.

PROUDREED FRANCE
Patrimoine : 670 parcs 
d’activités, bureaux, 
commerces ou 
entrepôts en France
Portefeuille d’actifs : 
2,9Md€
Effectif : 120 personnes
Proudreed est l’entité 
française de MCore, 
groupe immobilier 
paneuropéen.

RHÔNE IMMOBILIER D’ENTREPRISE

Proudreed accélère 
en Rhône-Alpes

CÔTÉ RHÔNE
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TEXTOS
Le groupe lyonnais Patriarca 
Développement (CA 2023 : 70 M€ ; 
102 pers.), acteur national de 
l’immobilier d’entreprise, annonce 
l’acquisition de Bretagne Agencement 
(Vern-Sur-Seiche/lle-et-Vilaine ; CA : 
7 M€ ; 10 pers.), société de travaux et 
d’aménagement spécialisée dans le 
retail, la menuiserie et l’agencement. 
« Nous travaillons déjà à la synergie 
de nos expertises, de nos marchés, 
de nos réseaux de partenaires, de nos 
outils opérationnels et de pilotage », 
commente Olivier Faura, président du 
groupe à propos de cette deuxième 
croissance externe (la première étant 
Opus Design & Build en 2022). Avec ce 
rapprochement, Patriarca ambitionne 
une croissance de 50 % du CA de 
Bretagne Agencement à horizon 2028.

Face à la crise du logement, à la 
demande accrue des classes moyennes 
non éligibles au logement social, 
et pour favoriser la mixité sociale, 
le Groupe Deux Fleuves (issu de la 
fusion de l’Opac du Rhône et de Loire 
Habitat) s’engage dans le logement 
locatif intermédiaire sous la marque 
Deux Fleuves Logement Intermédiaire. 
Ces logements seront principalement 
destinés aux jeunes actifs et aux 
salariés des classes moyennes avec 
des loyers en général inférieurs de 15 % 
à ceux du marché privé. Les premiers 
baux seront signés en octobre à 
Brignais, en novembre à Lozanne puis 
à Millery.

L’agence d’intérim Staffmatch et le 
LOU Rugby ont signé un contrat de 
partenariat pour une durée de trois 
ans. La marque Staffmatch (CA 2024 : 
180 M€ ; 300 collaborateurs) apparaîtra 
sur le short de l’équipe professionnelle. 
Il s’agit de la première implantation 
dans l’univers du rugby pour le groupe 
créé en 2015. Ce partenariat est 
l’occasion d’intensifier son engagement 
en matière d’emploi.

Ce projet est soutenu et financé intégralement 
par Antin Infrastructure Partners, appuyé par 
un consortium de banques françaises et inter-
nationales. Les premières livraisons sont atten-
dues pour 2028. Ce contrat, d’un montant de 
850 M€ inclut également la maintenance pour 
une durée de 15 ans. Onze des seize sites fran-
çais d’Alstom sont concernés par cette com-
mande dont Villeurbanne qui se voit confier le 
système informatique de contrôle-commande, 
le système d’information voyageurs et les équi-
pements informatiques embarqués.

RHÔNE TRANSPORT
Colas remporte le contrat du Bus 
à Haut Niveau de Service de Lyon

Colas (mandataire ; dg Territoire Sud-Est : Pascal 
Trouf), en groupement avec deux de ses filiales, 
Perrier et Aximum, a été retenu par Sytral Mobi-
lités pour réaliser la construction d’une ligne de 
Bus à Haut Niveau de Service (BHNS) reliant la 
gare de Lyon Part-Dieu au carrefour des Sept 
Chemins à Bron, pour un montant de 61,6 M€ 
dont 52,5 M€ pour Colas. Cette ligne, d’une 
longueur de 7,7 km, inclut 5,8 km de voies nou-
velles et prévoit la création de 16 stations. Elle 
traversera notamment Lyon 3e, Villeurbanne, 
Vaulx-en-Velin et Bron. Les travaux commence-
ront mi-octobre pour une durée de 31 mois et 
mobiliseront jusqu’à 250 collaborateurs.
Dans le cadre de ce contrat, Aximum assurera 

les prestations de balisage de chantier urbain. 
Les équipes de Colas mettront leurs moyens en 
commun pour réaliser les prestations de VRD et 
notamment l’assainissement, les massifs et les 
réseaux multitubulaires.

RHÔNE ÉNERGIE
Une centrale solaire 
expérimentale pour Verso Energy 
à Pusignan
Développeur impliqué dans le solaire, l’hydro-
gène et les systèmes de stockage par batteries, 
Verso Energy (siège social : Paris) projette la 
réalisation d’une centrale photovoltaïque expé-
rimentale à Pusignan. Le projet prévoit l’amé-
nagement d’une station solaire de 4 425 m2 de 
surface dont la puissance sera inférieure à 
1 MWc. Cette opération consisterait à créer 
un premier pilote en France sur l’agrivoltaïsme 
en grande culture irriguée. L’irrigation des 
cultures se fera via les poteaux des panneaux. 
Cette centrale expérimentale devrait permettre 
de démontrer l’amélioration de la conduite 
de l’exploitation agricole en automatisant l’ir-
rigation et pourrait entraîner une baisse de 
la consommation en eau par une diminution 
de l’évapotranspiration. Le programme serait 
mené en associant un bureau d’études pour 
la réalisation du plan d’expérimentation et la 
Chambre d’agriculture du Rhône pour le suivi. 
L’objectif serait d’engager les travaux dans le 
courant du premier semestre 2025. Le chantier 
devrait durer quatre mois.

DRÔME MÉCANIQUE / MÉTALLURGIE
Ponticelli Frères se dote de 
nouveaux bureaux à Pierrelatte
Spécialiste des métiers clés de la mécanique, 
de la tuyauterie industrielle et du montage/
levage, Ponticelli Frères (pdt du conseil : Pierre 
Trabet-Ponticelli ; siège social : Paris) réamé-
nage les services administratifs de son établis-
sement de Pierrelatte. L’opération consistera 

CÔTÉ RHÔNE

LE PRÊT DE 20 M€ DE LA BANQUE 
EUROPÉENNE D’INVESTISSEMENT VA NOUS 

SERVIR DE TREMPLIN POUR ALLER LEVER 
PLUSIEURS MILLIONS D’EUROS AUPRÈS DE 

FONDS PRIVÉS.
Sébastien Iva, président de la société biopharmaceutique lyonnaise Fabentech qui 

vise les 300 M€ de CA à terme avec ses anti-infectieux et antidotes.

> suite p. 4
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LES CHIFFRES
11 km. C’est l’extension 
du réseau de chaleur de Roanne 
(DSP Dalkia), dont les travaux 
commencent et qui porteront 
sa taille à 13,7 km. 30 M€ sont 
investis dans cette extension, des 
sous-stations et deux nouvelles 
chaufferies (biomasse et gaz). 
À terme, le réseau alimentera 
4 300 équivalents logements 
supplémentaires (actuellement 
2 640 équivalents logements pour 
2,7 km de réseau).

2,15 M€. C’est le montant 
du financement obtenu par Lys 
Therapeutics en tant que lauréat 
du concours d’innovation i-Nov. 
L’entreprise va pouvoir accélérer 
le développement clinique de 
son médicament LYS241 qui cible 
les maladies neurovasculaires et 
neurodégénératives.

en la démolition de deux bâtiments de bureaux 
existants et la construction d’un immeuble ter-
tiaire de 1 600 m2 environ. La mission de maîtrise 
d’œuvre a été confiée au cabinet d’architecture 
Regain basé à Marseille. Les travaux devraient 
démarrer d’ici la fin de l’hiver prochain.
Le groupe familial et indépendant fournit des 
services industriels, en particulier aux entre-
prises des secteurs du pétrole et du gaz, de 
l’énergie, de la chimie, de la pharmacie et de la 
sidérurgie. Il assure la conception, la construc-
tion et la maintenance des unités de production 
des clients en maîtrisant la totalité de la chaîne, 
depuis l’ingénierie, en passant par l’exécution, 
jusqu’à la maintenance et au démantèlement.
CA consolidé 2023 : 1,24 Md€ avec 6 000 per-
sonnes dont 3 500 en France.

RHÔNE IMMOBILIER D’ENTREPRISE
Plus de 2 000 m2 de locaux 
logistiques pour Mileway  
à Saint-Priest
La foncière londonienne en immobilier logistique 
Mileway (CEO : Tim Beaudin) a prévu de nouveaux 
investissements à Saint-Priest. L’opération consis-
tera en l’édification d’un nouveau bâtiment logis-
tique de plus de 2 000 m2 sur une parcelle située 
au 259 de l’allée Jacques Monod. La mission de 
maîtrise d’œuvre a été placée entre les mains de 
l’architecte Denys Léger du cabinet Archigroup 
(Lyon). Les premiers coups de pioche devraient 
être donnés d’ici la fin de l’hiver prochain.

Mileway dispose de bureaux à Lyon et Paris. Le 
groupe est le plus grand propriétaire d’actifs 
immobiliers logistiques du dernier kilomètre en 
Europe. Il dispose d’un patrimoine de plus de 
1 600 sites totalisant plus de 14 M de m2 répartis 
dans une dizaine de pays. Son effectif réunit 
quelque 500 personnes. Mileway possède un 
portefeuille de plus de 9 000 clients actifs prin-
cipalement présent dans l’industrie.

RHÔNE COMMERCE
Kumulus Vape roule avec BAT
Le spécialiste de la vente par internet (pour par-
ticuliers et boutiques spécialisées) de cigarettes 
électroniques et de produits connexes Kumulus 
Vape (Corbas ; CA 2023 : 60 M€ ; 60 pers.) 
vient de signer un accord avec British American 
Tobacco (BAT ; Londres), le célèbre cigarettier 
(marques Lucky Strike, Kent, Winfield…) qui dis-
tribue maintenant les marques Vuse et Velo dans 
le cadre de sa stratégie « Building a Smokeless 
World » destinée à proposer des alternatives 
sans fumée. « Ce partenariat avec BAT, dont 
nous mesurons les efforts de transformation, 
est une étape stratégique pour nous », affirme 
Rémi Baert, Pdg de Kumulus Vape. « Tout en 
élargissant notre offre avec une marque de pre-
mier plan, il va nous permettre de développer au 
cours des mois et années à venir notre présence 
auprès d’une typologie différente de consom-
mateurs de nicotine, toujours plus nombreux et 
adeptes d’outils simples et efficaces ».

Fondée en 2015 dans le trading d’énergie, BCM 
s’est depuis diversifiée. Elle a adopté en 2022 le 

nom d’Elmy et vient de recruter un Dg qui a pour mis-
sion de lancer une nouvelle étape de développement.
Le nom de BCM Energy n’est plus vraiment utilisé. La société 
née en 2015 dans le trading d’électricité a adopté une 
nouvelle marque en 2022, Elmy, pour toutes ses activités. 
Y compris la fourniture d’électricité qui a connu plusieurs 
bouleversements. BCM avait en effet racheté Planète Oui 
en 2017 avant que son activité de fourniture d’électricité ne 
soit reprise à la barre du tribunal par Mint Energie en 2022. 
BCM avait ensuite elle-même repris le portefeuille « parti-
culiers » de GreenYellow (filiale de Casino) tout en repartant 
de zéro pour la fourniture aux entreprises. Le groupe a 
cependant toujours suivi le mantra de l’électricité renou-
velable et cultivé son modèle intégré, de la production à la 
consommation (développement et exploitation de fermes 
solaires ; gestion de portefeuilles et fourniture d’électricité).
Progresser dans chaque métier. Dans cet écosystème, 
Stéphane Cicolella est arrivé en juin à la direction générale 
d’Elmy. Un poste qui n’existait pas auparavant. « L’idée est 
d’accompagner la croissance qui est possible dans chaque 

métier, à condition de bien se structurer », annonce-t-il. Le 
Dg mise aussi dans le savoir-faire reconnu d’Elmy dans les 
solutions globales et sa capacité à apporter des conseils 
pour dérisquer les contrats professionnels. Cela passe pas 
des contrats « structurés » en fonction de l’activité ; et par 
la solarisation des toitures. Quant à l’offre aux particuliers, 
elle est plus simple : « on propose un tarif inférieur de 15 % 
au tarif réglementé garanti pendant deux ans, grâce à notre 
production ».
30 MW en développement. Elmy travaille avec vingt pro-
ducteurs partenaires sur 35 sites solaires et éoliens (soit 
450 GWh) ; et dispose elle-même de quinze toitures sola-
risées pour 1 MW. « Nous produisons moins de 10 % de nos 
ventes mais cela va augmenter puisque nous avons 30 MW 
en développement, en investissement propre », ce qui va 
nécessiter une levée de fonds dans les 18 mois. Le nombre 
de partenaires va aussi augmenter avec la fin des contrats 
de reprise l’électricité signés auparavant avec EDF. En paral-
lèle, Elmy se positionne sur d’autres marchés comme la 
gestion des boucles d’autoconsommation collective (Elmy 
gère 25 % des 300 installations françaises) ou la gestion de 
batteries intégrées au réseau.IIA.R.

RHÔNE ÉNERGIE

Nouvelles ambitions pour l’énergéticien lyonnais Elmy

Le nouveau Dg, 
Stéphane Cicolella, 
va devoir mener une 
levée de fonds dans les 
prochains mois.

ELMY (BCM ENERGY)
Pdg : Albert Codinach 
Dg : Stéphane Cicolella
Siège : Lyon
CA 2022 : 284 M€
Effectif : 180 personnes 
dont 150 à Lyon 
(70 recrutements en 
2023 et 30 en 2024)

CÔTÉ RHÔNE
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Start-up, vous souhaitez collaborer
avec Lyon Aéroport ? Candidatez
avant le 27 octobre 2024. 

L’INNOVATION
AU SERVICE DE
L’EXPERIENCE
VOYAGEUR

https://h-7.eu/lyon-aeroport/

APPEL À CANDIDATURES
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ISÈRE ÉLECTRONIQUE
Lynred acquiert New Imaging 
Technologies
Le groupe isérois Lynred, leader mondial en 
développement et production de détecteurs 
infrarouges de haute qualité pour les marchés 
de l’aérospatial, de la défense, et de multiples 
applications industrielles, vient d’acquérir New 
Imaging Technologies (NIT), un fournisseur de 
capteurs et modules d’imagerie dans le proche 
infrarouge (SWIR) basé à Paris. Cette opération 
vise à renforcer les positions technologiques et 
commerciales de Lynred dans le domaine des 
détecteurs infrarouges et permet d’élargir son 
portefeuille de produits pour y inclure notam-
ment des détecteurs SWIR haute définition 
et petit pas de pixel. La transaction porte sur 
l’ensemble de l’activité de NIT : les détecteurs 
et les modules d’imagerie, ainsi que sur son 
portefeuille de brevets de détecteur à grande 
dynamique de scène. « Le marché mondial de 
l’imagerie infrarouge SWIR connaît une crois-
sance rapide dans le domaine du contrôle indus-
triel, dans les applications de défense, telles que 
la détection laser, et également dans le spatial, 
souligne Hervé Bouaziz, président exécutif de 

Lynred. NIT apporte l’agilité d’une petite entre-
prise innovante, avec une large offre de produits 
compétitifs ».

HAUTE-SAVOIE SERVICES 
NUMÉRIQUES
Sopra Steria signe le pacte  
en faveur d’une IA de confiance 
en Europe
Acteur majeur de la tech en Europe, Sopra Steria 
(pdt : Pierre Pasquier : Annecy) annonce avoir 
signé le pacte européen sur l’IA. Cette signa-
ture confirme son approche proactive pour 
« stimuler l’innovation technologique et assurer 
une utilisation éthique de l’IA », en lien avec 
l’entrée en vigueur, le 1er août 2024, du règle-
ment européen (IA Act) qui protège la sécurité 
et les droits des citoyens. Elle engage le groupe 
haut-savoyard à définir une stratégie de gouver-
nance de l’IA et à cartographier les systèmes 
susceptibles d’être classés « à haut risque ». Le 
personnel et les parties impliquées seront par 
ailleurs sensibilisés. Ces engagements sont en 
phase avec son programme IA lancé il y a un 
an. Fort de plus de 4 000 spécialistes en IA (le 
chiffre est amené à doubler d’ici 2028), Sopra 

Steria adapte ses offres et développe ses com-
pétences avec l’ambition de devenir un leader 
européen en matière d’IA souveraine, évolutive 
et fiable.
CA 2023 : 5,8 Md€ avec 56 000 personnes.

ISÈRE INNOVATION
De nouvelles salles blanches  
au CEA Léti
Julie Galland, directrice de la recherche techno-
logique du CEA, et Bruno Feignier, directeur du 
centre CEA de Grenoble, ont inauguré de nou-
velles salles blanches au CEA-Leti à Grenoble 
dans le cadre de la rénovation d’un bâtiment 
historique, édifié il y a 40 ans. Le programme 
de rénovation et de modernisation du Bâti-
ment 40 en forme de trèfle à quatre feuilles 
est terminé. Grâce au soutien de la Région, le 
B 40 a fait l’objet d’un investissement majeur de 
42 M€. Les 1 750 m² de bureaux accueilleront 
fin 2024 plus d’une centaine de salariés. Mais 
la priorité était de disposer de 700 m² de salles 
blanches supplémentaires qui complètent les 
11 000 m² déjà en activité, pour faire face à 
des activités de R & D en pleine croissance. 
Ils ont été livrés en juillet, après d’importantes 

ISÈRE TRANSPORT

Nouvelle flotte pour  
la ligne LYS Express 
de Faure Transport

La société familiale de transports de voyageurs, 
Faure Transport, a investi 2 millions d’euros pour 

moderniser la flotte de bus d’une ligne emblématique 
de son activité, celle reliant l’aéroport de Lyon Saint-
Exupéry à Grenoble.
Depuis sa création en 1978, la fameuse LYS Express est deve-
nue un des symboles de la réussite de Faure Transport dont 
les chauffeurs parcourent chaque année près de 18 millions 
de kilomètres sur la région. Le groupe vient d’engager 2 mil-
lions d’euros afin de changer six des huit cars de tourisme 
de la LYS Express. « Il était temps de redonner un peu d’air 
à cette flott, », souligne Guillaume Diaz, Pdg de la société 
familiale, représentant la 6e génération. La LYS Express, au 
travers de la filiale d’exploitation Faure Vercors, enregistre 
cette année près de 288 000 passagers. Autant dire que 
l’investissement pour une montée en gamme du service 
revêt une importance de premier plan. « Nous concentrons 
une part de marché de 30 % sur cette destination, tous 
modes de transports confondus », rappelle Renée Gadoud, 
responsable du pôle développement commercial, marke-
ting et communication. La performance s’inscrit dans un 
champ concurrentiel plutôt frontal avec un opérateur de 
poids face à Faure Vercors : la SNCF, au travers bien sûr de 
sa ligne ferroviaire mais aussi de son partenaire BlaBlaCar.
Retour progressif à la fréquentation record de 2019. 
Mais Faure Vercors n’avance pas seul. Après l’effondrement 

du trafic dû au Covid 19 et la lutte tarifaire acharnée instau-
rée par les cars dits Macron, la société s’est rapprochée en 
avril 2021 de Flixbus qui assure la vente des titres de trans-
port. L’opérateur isérois n’a pas encore regagné le volume de 
passagers de l’avant crise sanitaire où LYS Express avait flirté 
avec les 330 000 passagers. Dans le sillage d’un aéroport 
qui, avec 10 millions de passagers en 2023, se rapproche 
du niveau record de 11,74 millions de passagers en 2019, 
Faure Vercors reprend du poil de la bête avec la montée 
en puissance de la clientèle loisirs et des étudiants. La 
ligne semble grignoter des parts de marché sur le train et, 
depuis quelques mois, note une progression des trajets 
pendulaires à la journée depuis le bassin grenoblois vers 
l’Est lyonnais.IIV.R.

Une partie de l’équipe 
de Faure Transport 
devant l’un des 
nouveaux cars de la 
ligne LYS Express.

FAURE TRANSPORT
Pdg : Guillaume Diaz
Siège : Valencin
CA consolidé 
2023‑2024 : 75 M€
Effectif : 
900 personnes 
dont plus de 
740 conducteurs
Passagers transportés : 
près de 31 M par an
Flotte : 885 moteurs

CÔTÉ ALPES
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TEXTOS
La Communauté de communes 
du Grésivaudan devra revoir 
en profondeur l’étude d’impact 
environnementale et paysagère 
si elle veut avoir une chance de 
concrétiser le projet d’une ZAE sur 
le site de Grignon à Pontcharra. La 
Dreal a pointé trop d’approximations 
pour ce dossier qui vise à accueillir 
des activités artisanales et de petites 
industries, avec l’aménagement de 
5,5 ha pour une emprise au sol bâti de 
18 300 m², une surface de plancher 
totale maximale de 23 000 m² et 
en complément, un parking silo de 
240 places de 6 600 m² de surface 
de plancher avec des ombrières 
photovoltaïques.

Icade Pays de Savoie (Annecy/Haute-
Savoie) pose la première pierre de 
So Victoria à Aix-les-Bains. Conçu par 
Unanime Architectes (Drumettaz/
Savoie), le nouvel ensemble est réalisé 
sur un ancien site de La Poste. Sur 
4 468 m² de surfaces de plancher, il 
comptera 74 logements (accession 
et locatifs sociaux) et deux locaux 
commerciaux, répartis sur trois 
bâtiments. S’ajouteront 138 places 
de parking, des locaux vélo et un lieu 
d’échange en cœur d’îlot. La livraison 
est prévue au second trimestre 2026.

Spécialisée dans la prise en charge 
des patients à domicile, AGIR à 
dom (Meylan/Isère) poursuit son 
effort dans la maintenance et 
l’allongement de la durée de vie 
des équipements. Elle détient un 
peu plus de 100 000 dispositifs en 
pleine propriété et engage entre 6 et 
7 M€ par an dans l’achat de matériel. 
La structure augmente d’année en 
année son parc de matériels réparés 
en interne. En 2021, les ateliers de 
Meylan et Montpellier avaient réparé 
1 899 dispositifs, essentiellement 
des concentrateurs d’oxygène et des 
appareils pour l’apnée du sommeil, 
puis 2 248 en 2022 et enfin 3 972 en 
2023.

adaptations et la mise en place d’un système 
de récupération de chaleur fatale très avancé 
réduisant de 64 % sa consommation d’énergie. 
Il s’agit d’équipements de pointe, sur lesquels 
le CEA-Leti compte afin d’aider les industriels à 
développer les puces électroniques de demain, 
plus performantes et plus économes en énergie.

ISÈRE PAPIER
Le grand programme 
d’investissement d’Avery 
Dennison Material est terminé
Le groupe américain Avery Dennison vient de 
terminer son grand plan d’investissement de 
45 M€ engagé en 2020 sur son site français de 
Champ-sur-Drac. Spécialisé dans le développe-
ment et la production de bobineaux et de films 
adhésifs, le site isérois a été doté de quatre 
nouveaux bâtiments logistiques couvrant plus 
de 8 700 m², d’un nouvel entrepôt automatisé 
et d’un nouvel équipement : une coucheuse dite 
G5. La machine permettra une amélioration du 
processus de fabrication de rouleaux autocol-
lants. Le vice-président mondial de la chaîne 
d’approvisionnement du groupe, Tim Presto 
est venu saluer le travail effectué à Champ-sur-
Drac en soulignant l’importance de la nouvelle 
coucheuse pour l’étiquetage sur des marchés 
comme ceux du commerce électronique, de 
la logistique, et de l’agroalimentaire. Le site 
de Champ-sur-Drac emploie 380 personnes. 
Avery Dennison Material avait réalisé selon les 
derniers chiffres d’activité publiés en 2022, un 
CA de 59,9 M€ contre 54,2 M€ en 2021, pour un 
résultat net de 4,53 M€ contre 3,46 M€ en 2021.

HAUTE-SAVOIE COMMERCE 
Botanic multiplie les corners 
« seconde main »
Un an après son lancement test dans deux maga-
sins, Botanic (Pdt : Luc Blanchet ; Archamps) 
multiplie ses corners « seconde main » avec 
désormais 19 sites dont 8 en Auvergne-Rhône-
Alpes. Les clients sont invités à déposer en 
magasin des articles dont ils n’ont plus l’utilité, 
en bon état de fonctionnement, et reçoivent 
en échange un bon d’achat utilisable dans tout 
le magasin. Les articles collectés sont ensuite 
mis en vente dans des espaces spécialement 
aménagés sous le slogan « On a tous droit à une 
seconde chance ».
Ce service de seconde main est l’une des initia-
tives de l’enseigne de jardinerie haut-savoyarde 
en faveur d’un mode de vie plus durable. Depuis 
2020, son action sur le recyclage des pots hor-

ticoles en plastique a permis de récolter plus 
de 30 tonnes plastiques réutilisées pour fabri-
quer de nouveaux pots décoratifs. Plus récem-
ment, c’est un système de consigne pour la 
réutilisation des contenants en verre dans les 
espaces « alimentation bio » qui a été déployé 
dans 21 magasins de la région. Botanic compte 
poursuivre dans cette direction et développer 
de nouvelles actions en 2025.
CA 2023 : 428 M€ avec 2 900 personnes.

RÉGION IMMOBILIER D’ENTREPRISE
Giboire se positionne 
 sur des projets majeurs  
en Savoie Mont Blanc

Deux ans après l’annonce de son déploiement 
en Auvergne-Rhône-Alpes, le groupe breton 
Giboire (pdt du dir. : Michel Giboire ; Rennes) 
développe ses activités sur l’Arc alpin. A Cour-
chevel La Tania, il s’est associé à des acteurs 
locaux – la Société d’aménagement de la Savoie 
(pdt : Franck Lombard ; Chambéry), la Société 
des 3 vallées (pdt du dir. : Pascal de Thiersant ; 
Courchevel) et Sotarbat (dg : Vincent Iogna ; 
Bourg-Saint-Maurice), pour une offre touristique 
mixte associant un hôtel 4* de 75 chambres et 
une résidence hôtelière de 71 logements. Des-
siné par l’Atelier Plexus (gérants : Alain Palma et 
Etienne Reynier ; Grenoble), le complexe ouvrira 
ses portes en décembre 2026.
À Ambilly (Haute-Savoie), Giboire a été lau-
réat en février 2024 d’un îlot mixte de plus de 
20 000 m² de l’écoquartier de l’étoile. Coconçu 
avec Annemasse Agglo (pdt : Gabriel Doublet), 
et l’aménageur Urban Era, LOCO comprend, 
entre autres, 200  logements (BRS, libre et 
aidés), un bâtiment de bureaux et un centre 
de formation. Réversible et pensé comme un 
lieu de rencontre contribuant à dynamiser le 
tissu urbain, il vise les certifications NF Habitat 
HQE niveau Très Performant, BREEAM - niveau 
Excellent, et le label BioDivercity.
CA Groupe Giboire 2023  : 205  M€ avec 
320 personnes.

CÔTÉ ALPES

APRÈS QUATRE ANS DE PROTOTYPAGE, D’EXPÉRIMENTATIONS ET  
DE TESTS AUPRÈS DU PUBLIC, « LA BAGNOLE » SE LANCE OFFICIELLEMENT  
EN 2024 AU MONDIAL DE L’AUTO À PARIS ! 

Arthur Allamand, directeur commercial de Kilow (Groupe Savoy) qui fabrique et commercialise le quadricycle électrique  
(en version avec ou sans permis).
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ALLIER HÔPITAUX ET CLINIQUES
Le CH de Vichy s’équipe  
d’un exosquelette
Le Centre hospitalier de Vichy a équipé d’un 
exosquelette son service de médecine physique 
et réadaptation, en partenariat avec le CREPS et 
avec le soutien de l’ARS. Il est le premier dans 
l’Allier à ce jour et est déjà en service auprès de 
plusieurs patients présentant une atteinte des 
fonctions de la verticalisation et de la marche 
ou atteints de la maladie de Parkinson. Grâce 
à cet appareil, le patient peut se tenir debout, 
marcher et courir, en favorisant la récupération 
par une rééducation intensive des membres 
inférieurs et du tronc. Il sera partagé avec le 
CREPS de Vichy - Auvergne Rhône-Alpes, afin de 
permettre d’accélérer le retour de blessure des 
sportifs de haut niveau, d’offrir une préparation 
physique adaptée aux para-athlètes ou d’ouvrir 
les ateliers « sport santé » à des personnes en 
situation de handicap. L’investissement global 
(machine et travaux) est de 346 000 euros, 
subventionné par l’Agence régionale de santé 
(ARS) à hauteur de 58 000 euros par an pendant 
cinq ans.

HAUTE-LOIRE ORGANISMES 
CONSULAIRES
Les Trophées de la CCI 
s’élargissent aux collectivités
Quelque 233 entreprises ont été primées depuis 
2004 par les Trophées de la Chambre de com-
merce et d’industrie de la Haute-Loire, dont 
la 20e édition a eu pour décor le Théâtre du 
Puy-en-Velay. À cette occasion, l’événement 
économique s’est enrichi d’une sixième caté-
gorie : le prix des collectivités. En 2024, les 
lauréats sont : le producteur de thés et infu-
sions Pagès, d’Espaly-Saint-Marcel (catégorie 
développement durable et démarche RSE) ; 
Solight composites, de Sainte-Sigolène (inno-
vation développement industriel) ; le recycleur 
de déchets plastiques Sedem, d’Yssingeaux 
(international)  ; le commerce multiservice 
Au Petit Baz’AR de Saint-Front (proximité), la 
Communauté de communes des Sucs, basée 
à Yssingeaux (collectivités) ; et le transformateur 
de fruits biologiques le Mas de l’Armandine, de 
Cohade, qui a reçu le Prix des équipes.

LE CHIFFRE
1er. Pour la 2e année consécutive, 
c’est le rang de sortie de l’École 
Ducasse au classement 2024 des 
meilleurs établissements de 
formation culinaire au monde, établi 
par les World Culinary Awards, qui 
viennent d’être remis à Dubaï. L’École 
nationale supérieure de pâtisserie 
d’Yssingeaux, son campus de la 
Haute-Loire, où sont enseignés les 
arts de la pâtisserie, du chocolat, de 
la boulangerie, de la viennoiserie et 
de la glace, a bénéficié l’an dernier 
d’une extension qui conforte son 
leadership dans l’univers du sucré.

Vichy Évènements, dédiée à l’attractivité du ter-
ritoire par l’accueil d’événements, congrès et 

séminaires professionnels, déploie son offre et diver-
sifie ses cibles.
Historiquement orienté vers des clients locaux et régionaux, 
Vichy Évènements se tourne désormais vers les congrès 
nationaux de 300 à 500 personnes et les séminaires rési-
dentiels, ciblant des séjours de trois jours. L’occasion de 
faire rayonner le tourisme d’affaires, en facilitant un retour 
des participants à titre privé. L’offre s’appuie sur quatre sites 
complémentaires, avec notamment, en centre-ville, l’his-
torique Palais des Congrès pour les grands réceptifs haut 
de gamme ou l’Hippodrome Vichy-Bellerive, qui permet 
de cumuler expérience de course hippique et séminaire. 
Depuis cet été, une personne a été recrutée afin de déve-
lopper également le séminaire résidentiel en hôtel, incluant 
une expérience ludique.
Vichy Terre de jeux. Scrabble, bridge, tarot… La cité ther-
male accueille depuis longtemps des grands rendez-vous 
et championnats du monde ludiques dont, depuis sept ans, 
le Festival des Jeux de société, un des plus importants de 
France, avec plus de 1 800 professionnels en 2024 (+28 % 
par rapport à 2023) et un accueil grand public. La ville de 
Vichy vient par ailleurs de signer un partenariat avec la 
Fédération Française des échecs pour l’organisation d’ate-
liers pédagogiques, des stages des équipes de France et 

des championnats de France 2025 jeunes et seniors. Ces 
derniers doivent réunir en tout près de 7 000 personnes 
sur plus de 15 jours, pour une prévision de 60 000 nuitées 
marchandes et près de 7,5 millions d’euros de retombées 
directes et indirectes.
Cap sur l’e-sport. En 2025, la ville accueillera également 
son premier évènement d’e-sport pour grand public et pro-
fessionnels, avec des challenges, démonstrations, matchs… 
« Avec l’e-sport, nous voulons que Vichy soit reconnu sur 
toutes les facettes du jeu, en faisant notamment entrer le jeu 
vidéo dans des espaces historiques et patrimoniaux. Nous 
allons aussi continuer, par une prospection active, à aller 
chercher de la croissance vers les séminaires résidentiels 
et les congrès nationaux », précise la directrice Marianne 
Chouvet.IIB.R.

ALLIER AGENCES ET OFFICES DE TOURISME

Vichy Évènements 
vise les congrès 
nationaux

Le Palais des Congrès 
de Vichy (de style 
art nouveau) et ses 
18 000 m2 en plein 
centre-ville est classé 
monument historique.

VICHY ÉVÈNEMENTS 
Dir. : Marianne Chouvet
Effectif : 8 personnes
50 % du CA réalisé 
par des évènements 
nationaux
2024 : 170 événements 
dont 70 % d’origine 
locale ou régionale.

CÔTÉ AUVERGNE
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INNOVATION

LA JEUNE POUSSE  
DE LA SEMAINE

HAUTE-LOIRE EMBALLAGE
Le tisseur Satab imprime 
le ruban en 3D
Lors du dernier salon Luxe 
Pack, organisé début octobre 
à Monaco, Satab, qui se 
présente comme « le seul 
fabricant français à proposer 
de l’impression 3D sur du 
textile étroit souple ou 
rigide », a dévoilé « la solution 
technologique la plus pointue 
du marché ». Le tisseur de 
ruban de Saint-Just-Malmont 
a investi dans une machine du 
fabricant américano-israélien 
d’imprimantes 3D Stratasys 
qui dépose de fines couches 
de résine acrylique de 
27 microns. Un équipement 
qui permet d’atteindre 
5 centimètres d’épaisseur, 
avec pour principaux 
débouchés l’emballage de 
luxe, la mode et la décoration. 
Des produits haut de gamme 
ayant vocation à être réalisés 

en petites séries. La PME 
familiale de 220 salariés 
a par ailleurs présenté 
deux autres techniques de 
personnalisation sans encre, 
ni eau, par embossage 
ou marquage laser. Pour 
« répondre aux attentes du 
marché du packaging en 
recherche constante de 
solutions plus responsables 
écologiquement ».

RÉGION ÉNERGIE
EDF Pulse, l’innovation 
pour décarboner les 
entreprises
Face à l’objectif d’atteindre la 
neutralité carbone en 2050, 
la décarbonation des entre-
prises est indispensable. Pour 
décarboner, encore faut-il 
trouver des solutions et les 
tester, pour les déployer. 
C’est l’objectif du Prix EDF 
Pulse, lancé par EDF et ses 
partenaires, H7 et l’Insa Lyon, 

d’identifier, accompagner 
et promouvoir des solutions 
électriques innovantes qui 
soutiennent les entreprises 
dans cette démarche.
Trois prix seront décernés : 
« Recherche », pour les 
chercheurs ayant entamé des 
travaux sur la décarbonation 
par l’électricité, qui sou-
haitent obtenir un finance-
ment et travailler en étroite 
collaboration avec le service 
R & D de EDF ; « Amorçage », 
pour les jeunes entreprises 
qui souhaitent bénéficier 
d’un accompagnement sur 
la finalisation et la mise sur 
le marché de leur produit ; et 
enfin le prix « Accélération » 
pour les entreprises ayant 
déjà un produit sur le mar-
ché, qui souhaitent accélérer 
leur croissance et amélio-
rer leur visibilité. L’appel à 
candidature est ouvert du 
21 octobre au 15 novembre.

Le projet de méthanation de BioUpp, 
fruit des travaux menés durant six ans 

par une équipe de chercheurs de l’Institut 
Pascal (Université Clermont-Auvergne, 
CNRS) et la société Bio-Valo, est lauréat 
2024 du concours d’innovation de l’État 
i-Lab, organisé conjointement par le minis-
tère de l’Enseignement Supérieur et de la 
Recherche, et Bpifrance.
Aujourd’hui, 15 % de la production d’énergie à 
l’échelle mondiale est d’origine renouvelable. 
Problème : elle est en grande partie intermit-
tente. BioUpp propose de palier ce problème 
en stockant l’énergie lors des pics de produc-
tion pour la rendre accessible lors des pics de 
consommation. Comment ? En produisant du 
méthane via un processus breveté de biomé-
thanation. La méthanation (et non la métha-
nisation) consiste à combiner du CO2 et de 
l’hydrogène pour obtenir du méthane. L’avan-
cée de BioUpp réside dans sa capacité à mener 
cette réaction à l’aide de micro-organismes 
plutôt que de catalyseurs chimiques.
Valoriser l’électricité verte et le CO2 des 
méthaniseurs. L’idée est d’une part de valori-

ser le CO2 issu des méthaniseurs (qui génèrent 
60 % de méthane et 40 % de CO2) et qui est 
traditionnellement perdu et, d’autre part, d’utili-
ser l’électricité verte lorsqu’elle est produite en 
excédent, pour générer de l’hydrogène vert 
par électrolyse de l’eau. Le méthane produit de 
cette manière est ensuite classiquement stoc-
kable et injectable dans les réseaux existants.
La technologie a déjà été testée à l’échelle 
pré-pilote. Et grâce à l’enveloppe de 375 K€ 
obtenue par le concours i-Lab, BioUpp va déve-
lopper un pilote pré-industriel dès 2025. « Ce 
prix nous permet de concrétiser une innovation 
issue de la recherche publique en accélérant 
son développement industriel », explique Nadia 
Auclair, cofondatrice et présidente de BioUpp. 
« Le financement i-Lab va nous permettre de 
mettre en œuvre notre programme d’innovation 
et de R&D en collaboration étroite avec l’Institut 
Pascal. Ces travaux serviront à concrétiser et 
finaliser le développement industriel des pre-
mières unités de biométhanation », rapporte 
Pierre Fontanille, cofondateur de BioUpp, pré-
sident de Bio-Valo et enseignant-chercheur au 
sein de l’Institut Pascal.IIV.F.

PUY‑DE‑DÔME ÉNERGIE

BioUpp veut lancer son pilote  
pré-industriel de biométhanation 
en 2025SPARK STUDIOS 

VEUT S’IMPOSER 
COMME 
NOUVEAU LIEU  
DE TOURNAGE
Les fondateurs. Après six années 
d’expérience dans le domaine de 
l’audiovisuel, plus particulièrement en 
tant qu’opératrice de prises de vues 
et électro sur tout type de projets, 
corporate, pub, websérie, clip de 
musique, captation, documentaire, 
reportage, etc. Océane Mallecourt s’est 
associée avec Luc Margalida, free-
lance dans le domaine de l’audiovisuel, 
pour créer Spark Studios. Ce nouveau 
complexe de production audiovisuelle 
en région lyonnaise, conçu pour les 
professionnels, vient d’ouvrir ses 
portes.

Le projet. Implanté dans un bâtiment 
neuf de 925 m2 sur le Delta Park de 
Saint-Bonnet-de-Mure (Rhône), Spark 
Studios est le seul studio en région 
Aura à être équipé d’un mur led AR /XR 
pour production virtuelle (11 m x 5 m) 
avec totem (2 m x 3 m). Il comprend 
également un cyclorama quatre faces 
de 14 m x 10 m sur 6 m de haut, un 
espace HMC (habillage, maquillage, 
coiffeur) complet (loges, cabine, salle 
d’eau), une cuisine, du matériel de 
pointe. « Nous mettons à disposition les 
plateaux, mais aussi du matériel, nos 
compétences et notre savoir-faire pour 
que les clients aient du clés en main », 
explique Océane Mallecourt.

Les perspectives. Accompagnée 
par RDI, Spark Studios mise sur son 
équipement unique pour convaincre 
les équipes de tournage. En effet, 
seuls Paris, Marseille et Bordeaux 
possédaient un mur led AR /XR jusqu’à 
présent.IIC.D.
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AGENDA

8 OCTOBRE > 19 NOVEMBRE
MOULINS ET VICHY (03) Ateliers 
CPME Allier : « L’IA, sa place 
incontournable dans les TPE & PME »
9h - 10h30. La CPME Allier organise 
deux ateliers sur la thématique « L’IA, 
sa place incontournable dans les TPE 
& PME », animé par les membres de 
la Commission de Numérique CPME 
Allier. Historique et présentation des 
IA, les comprendre et les utiliser.
8  octobre à Moulins  : Fédération 
du Bâtiment de l’Allier, 35  rue de 
Bellecroix Yzeure
19 novembre à Vichy : CCI Allier,  
5 - 15 rue Montaret Vichy
Café d’accueil à 8 h 45
17 OCTOBRE > 26 NOVEMBRE

MONTLUÇON ET NÉRIS-LES-BAINS 
(03) Lumière sur l’Industrie
Pour sa 4e édition, « Lumière sur L’in-
dustrie » a toujours l’ambition de pro-
mouvoir et faire rayonner le tissu indus-
triel de Montluçon et Commentry. 
Après onze visites en entreprise en 
juin dernier, le programme se poursuit 
avec deux événements cet automne : 
Un job dating « Métiers de l’industrie : 
votre avenir professionnel commence 
ici  » le 17  octobre à la Halle des 
Sports de Montluçon
Une soirée-conférence et table 
ronde «  L’intelligence artificielle 
au service des entreprises  » le 

26 novembre au pavillon du lac à 
Néris-les-Bains.
Des évènements organisés par 
Montluçon Communauté, Commentry 
Montmarault Néris Communauté, 
Auvergne-Rhône-Alpes Entreprises, 
France Travail, la CCI, la préfecture 
de l’Allier, le Medef, l’UIMM et la CPME 
avec le soutien des entreprises.
Tel. 04 70 08 19 91

29 OCTOBRE
MOULINS (03) Business Meeting 
Moulins - CPME et FCE Allier
17h30. La CPME 03 et les FCE France 
Allier Moulins organisent un Business 
Meeting pour faire rayonner votre 
entreprise ! Présentations en tables 
rondes, rencontres et échanges, 
cet évènement est une opportunité 
pour souder les relations entre diri-
geants et dirigeantes d’entreprises. 
Inscription obligatoire. Gratuite pour 
les adhérents, 30 euros pour les non 
adhérents et accompagnateurs. 
Rendez-vous à 17h30 puis : 
17h45 : Lancement du Meeting
20h : Cocktail dînatoire
Hôtel de Paris, 21 rue de Paris 
03000 Moulins

5 NOVEMBRE
DÉCINES-CHARPIEU (69) 
Jeunesse & Entreprises : ça match ! 
14h. Le Medef Lyon-Rhône donne 

rendez-vous pour la deuxième édi-
tion de « Jeunesse & Entreprises : ça 
match !  » le mardi 5 novembre 2024 à 
la LDLC Arena. Au programme : des 
tables rondes thématiques, de nom-
breuses animations, mais aussi et sur-
tout des moments où jeunes et diri-
geants échangent au sujet de leurs 
questionnements et de leurs attentes 
pour se projeter ensemble vers le 
monde du travail de demain. Il s’agit 
là de la seconde édition après celle 
de 2022, qui avait réuni 700 jeunes 
et 700 entrepreneurs.
LDLC Arena, 5 avenue Simone Veil, 
69150 Décines-Charpieu 
Tel. 04 78 77 06 60

19 NOVEMBRE > 21 NOVEMBRE
GRENOBLE (69) SEPEM Centre-Est
L’édition 2024 du SEPEM Centre-est 
se tiendra du 19 au 21 novembre, à 
Grenoble. Ce sont plus de 430 expo-
sants qui seront présents lors de ce 
rendez-vous des professionnels de 
l’industrie de la région Auvergne-
Rhône-Alpes. Les visiteurs pourront 
découvrir plus de 100 nouveautés 
et machines en fonctionnement. 
Cette année, le salon mettra égale-
ment l’accent sur l’inclusivité avec 
une table ronde sur les femmes dans 
l’industrie et la transition environne-
mentale sera récompensée par L’Ins-
titut de Chambéry des Arts et Métiers 

et SEPEM Centre-Est par un Trophée 
« Entreprise durable ».
Alpexpo, 2 Av. d’Innsbruck, 
38100 Grenoble 
Tel. +33(0)5.53.36.78.78 
grenoble.sepem-industries.com/
registration/registration

10 DÉCEMBRE > 11 DÉCEMBRE
LYON (69) Elan Vert l’industrie - 
Enjeux, talents et compétences, 
quels défis pour demain ? 
De 9h à 18h. L’Apec organise la pre-
mière édition d’Elan Vert l’industrie, 
un événement à dimension locale 
dont les objectifs sont de favoriser 
les rencontres entre industriels et 
cadres/Jeunes diplômés du terri-
toire  ; appuyer le développement 
et l’attractivité de l’industrie sur ses 
enjeux de recrutement ; et promou-
voir l’accompagnement réalisé par 
l’APEC AURA et ses partenaires. Orga-
nisé autour de trois grands espaces 
- mise en avant des métiers, espace 
recrutement avec du conseil et du 
job dating et espace conférences et 
tables rondes - l’événement s’adresse 
aux cadres demandeurs d’emploi, 
cadres en activité ou en reconver-
sion, jeunes diplômés et étudiants 
mais également aux entreprises de 
la région.
La Sucrière, 49‑50 Quai Rambaud 
69002 Lyon
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Morgane Soulier (EuropIA) : 
« Transformer les défis de l’IA  
en opportunités pour tous »

L’Institut EuropIA, association qui vise 
à former et sensibiliser le grand public 

ainsi que les entrepreneurs aux enjeux de 
l’IA, voit l’arrivée de la multi-entrepreneuse 
lyonnaise Morgane Soulier en tant qu’am-
bassadrice. Retour sur son parcours et ses 
prochaines échéances.

Développeuse de la première page 
Facebook du groupe Orange, fondatrice 
de Feetleat, conférencière et même 
auteure*. Quel est le fil rouge de votre 
parcours ? 
Morgane Soulier : Le fil conducteur de ma vie 
est orchestré autour de deux passions princi-
pales : les rencontres, car c’est en continuant 
chaque jour à rencontrer de nouvelles per-
sonnes si possible éloignées de son milieu d’ori-
gine qu’on continue à comprendre le monde et 
soi-même. Et l’innovation, car la nouveauté au 
sens large permet de comprendre le monde qui 
change et surtout d’être capable de s’y adapter. 
J’estime être du profil « early adopters ».

Vous venez d’être nommée 
administratrice et ambassadrice de 
l’Institut EuropIA. Quelles sont vos 
premières impressions ? 
M.S : Justement une histoire de rencontre ! 
Ma rencontre avec Marco Landi (dirigeant de 
l’institut), ancien président d’Apple et de Texas 
Instruments, a été le fruit d’un heureux hasard, 
mais aussi une révélation. Dès nos premières 
discussions, j’ai été frappée par la profondeur 
de notre vision partagée sur le monde en 
mutation rapide, surtout avec l’essor de l’IA. 
Nous partageons cette conviction que l’IA, bien 
qu’elle suscite des inquiétudes légitimes chez 
certains, offre des opportunités extraordinaires 
pour repenser notre société, nos économies et 
notre quotidien. Il y a urgence de répondre aux 
défis posés par cette « déferlante » d’IA. Beau-
coup de gens perçoivent l’IA avec une certaine 
crainte, parfois nourrie par une méconnais-
sance ou par des récits dystopiques véhiculés 
dans les médias. Mon rôle est d’œuvrer pour 
une meilleure compréhension de ces techno-
logies, de dissiper les peurs infondées, et de 
montrer comment l’IA peut être un moteur de 
progrès lorsqu’elle est utilisée de manière res-
ponsable. Je suis particulièrement enthousiaste 
à l’idée de contribuer à la mission de l’Institut 

EuropIA, qui est de faire en sorte que l’IA soit 
perçue comme une force technologique, mais 
aussi comme un levier éthique et humaniste 
pour le bien commun.

Quelles seront vos missions au sein de 
l’Institut EuropIA ? 
M.S : Mon rôle principal sera d’assurer la visibi-
lité et l’influence de l’Institut à travers l’Europe, 
et au-delà, en collaborant avec des institutions 
publiques et privées, en organisant des évè-
nements de grande envergure, et en renfor-
çant notre présence dans les médias. Parmi 
ces événements, le World AI Cannes Festival 
2025 occupe une place centrale. Le WAICF 
(du 13 au 15 février 2025, N.D.L.R.) est un forum 
unique au monde qui rassemble les principaux 
acteurs de l’IA à l’échelle internationale. Mon 
rôle consistera à superviser la préparation de 
cet événement, en veillant à ce qu’il reste une 
plateforme de référence pour l’innovation en 
IA, tout en mettant en lumière les implications 
éthiques de ces technologies. Enfin, je m’enga-
gerai à renforcer notre position en tant que 
leader d’opinion en matière d’IA en publiant 
régulièrement des articles et en partageant 
des analyses dans des médias influents. Cette 
mission inclut le développement de partena-
riats stratégiques pour ancrer durablement 
l’Institut EuropIA dans le paysage européen et 
mondial de l’IA.

Selon vous, l’IA est-elle une ennemie ou 
une alliée de la créativité ? Sera-t-elle un 
outil ou un « remplaçant » du créatif ? 
M.S : À mon sens, l’IA est avant tout une alliée 
de la créativité. J’utilise quotidiennement des 
outils créatifs d’IA pour explorer de nouvelles 
formes artistiques. L’IA ouvre des perspectives 
inédites en matière de création, en permettant 
d’expérimenter et d’innover avec des styles et 
des techniques qui auraient été difficilement 
accessibles autrement. L’IA ne remplace pas la 
créativité humaine, mais l’enrichit en offrant de 
nouveaux moyens d’expression. Je crois ferme-
ment que l’avenir de l’art intégrera ces technolo-
gies pour repousser les limites de l’imagination 
et créer des œuvres qui allient la vision humaine 
à la puissance des algorithmes IIPropos recueil-
lis par Lucas Pieri 

* « Metaverse, comprendre le monde qui vient » aux 
Éditions Grasset, paru en février 2024.

La Lyonnaise Morgane 
Soulier est, depuis août 
2024, ambassadrice 
et administratrice de 
l’Institut EuropIA.

INSTITUT EUROPIA
Siège : Biot (Alpes-
Maritimes)
15 experts engagés
9 domaines 
représentés : éthique, 
santé, cybersécurité, 
IA génératives, 
investissement & 
finance, art & culture, 
espace, éducation & 
formation, mobilités
15 évènements 
organisés/an
13 000 visiteurs à la 
première journée de 
l’édition 2024 du World 
AI Festival à Cannes.
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Retrouvez les produits MA RÉGION, SES TERROIRS 
dans vos magasins et sur vos marchés.

maregionsesterroirs.fr

Je préfère 
les produits 
de ma région
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